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L
es guerres sont innombrables dans l’histoire, et que dire de leurs causes, leurs modalités, leurs extensions et leurs durées ? Il a donc fallu choisir des conﬂ its signiﬁ catifs, aﬁ n d’éviter une simple énumération. Chaque guerre présentée dans cet ouvrage est d’abord introduite à travers six données fondamentales : le type de conﬂ it, ses dates, les belligérants, les lieux, le nombre de victimes et l’issue du conﬂ it. Puis, le lecteur pourra mieux cerner chaque conﬂ it grâce aux repères chronologiques, à une carte de situation et en lisant le texte explicatif. Aﬁ n d’éviter de réduire les guerres à une simple succession de batailles, nous avons choisi d’en montrer autant que possible les causes et la portée, tout en donnant un aperçu clair de leur déroulement. Que le lecteur soit indulgent si les choix opérés m’ont contraint à la non exhaustivité.La sélection des iconographies a été non moins délicate. La représentation de la guerre n’est pas neutre, puisqu’une image peut exalter l’héroïsme ou, tout au contraire, suggérer « les misères et les malheurs de la guerre » (Jacques Callot). Nous avons choisi de diversiﬁ er les représentations autant que possible, tout en soulignant un fait majeur : vers la ﬁ n du 
XX
e
siècle, la médiatisation des conﬂ its entraîne un phénomène de rejet massif de la guerre en Occident. Les sociétés civiles acceptent de plus en plus mal la perte de leurs soldats, surtout s’ils sont envoyés dans des zones géographiques éloignées de leur sol national – Vietnam, Irak, Afghanistan. De même, elles rejettent massivement les souffrances inﬂ igées aux populations civiles. Chacun sera libre d’y trouver ou non l’espoir d’une humanité débarrassée des guerres. L’AuteurLes astérisques (
*
) renvoient au glossaire page 94.
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   Représentation de la bataille d’Hastings, détail de la Tapisserie de Bayeux, 
XI
e
siècle
Cette bataille a lieu en 1066 en Angleterre. Elle marque le début de la conquête du duc de Normandie, Guillaume le Conquérant. L’utilisation des compagnies d’archers (près de mille) et la mobilité de la cavalerie (plus de deux mille chevaliers) jouent un rôle déterminant dans la victoire.
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   De l’Antiquitéau Moyen Âge
D
ans le monde grec, la guerre repose avant tout sur l’engagement des citoyens : en contrepartie de droits politiques, les hoplites doivent combattre pour leur cité. Si les récits de la guerre de Troie insistent sur la bravoure personnelle au cours des combats singuliers plutôt que l’affrontement entre les armées, les guerres de la période classique sont remportées grâce à la supériorité en nombre apportée par le citoyen-soldat.Rome conquiert son empire de la même façon sous la République. Mais très vite, l’Empire manque d’hommes et incorpore un nombre croissant de mercenaires barbares pour soutenir ses légions. On peut se demander si la professionnalisation des guerres et la réticence croissante des citoyens à participer aux conﬂ its ne sont pas des causes profondes du déclin militaire de l’Empire face aux peuples de guerriers barbares.Le Moyen Âge est marqué par l’ère de la chevalerie et des châteaux forts dans l’imagerie populaire. Mais la période est surtout celle du développement de l’État. La guerre devient alors le moyen d’obtenir la victoire de la nation, plus que l’apanage du groupe social des chevaliers. Elle est également mise au service de la religion pendant les croisades et la Reconquista.
PARTIE I
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– 1200– 1100– 1150– 1000– 1050– 900– 950– 800– 850– 700– 750– 600– 550– 450– 500– 650
VIII
e
siècle av. J.-C.
Homère,
l’Iliade
et 
l’Odyssée
VII
e
siècle av. J.-C.
L'Ethiopide 
(mort d'Achille) 
La Petite Iliade 
(constructiondu cheval de Troie) 
Le Sac de Troie
VI
e
siècle av. J.-C.
Les Retours
(retour des hérosdans leur foyer) 
Chants cypriens
(premières années du siègede Troie) 
Télégonie
, suite de l’
Odyssée
Vers 1230 av. J.-C.
>
TYPE DE CONFLIT :
guerre légendaire
>
DATES :
inconnues
>
BELLIGÉRANTS :
guerre entre les Achéens (Grecs) et les Troyens, selon la légende
>
LIEUX : 
Asie Mineure
>
ISSUE DU CONFLIT :
prise de Troie, victoire grecque
DE L’ANTIQUITÉ AU MOYEN ÂGE
LA GUERRE DE TROIE
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La guerre de Troie
Le troyen Pâris enlève Hélène, l’épouse de Ménélas, le roi de Sparte. Les Grecs (les Achéens dans le récit) décident alors d’organiser une expédition contre la cité d’Asie Mineure. Le siège est dressé devant les remparts. C’est l’occasion pour les héros grecs, comme Diomède ou Ajax, de prouver leur bravoure, avec le soutien de dieux querelleurs mais souvent bienveillants pour leurs protégés. Patrocle, le compa-gnon d’Achille, lance l’assaut, mais il est tué par Hector. Il sera vengé par Achille qui perdra lui-même la vie pendant la prise de la cité. C’est alors qu’Ulysse, roi d’Ithaque, a l’idée du cheval dans lequel les guer-riers grecs se dissimulent et qui est offert en offrande aux Troyens. Cette ruse permet la prise de la ville. Hélène est ramenée à Troie après vingt ans de captivité. Ulysse rentre dans ses foyers, ses aventures sont le thème de l’autre grand poème homérique, l’
Odyssée
. Voilà ce que dit la légende.
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DE L’ANTIQUITÉ AU MOYEN ÂGE
Achille tue la reine des Amazones, vase à ﬁ gures noires, 
VI
e
siècle av. J.-C., Londres, British Museum
Le combat des héros contre les Amazones est un thème répandu dans la culture populaire grecque. Ici, Achille tue la reine Penthésilée, venue au secours de Troie après la mort d’Hector, selon un récit légendaire qui ne ﬁ gure pas dans l’
Iliade
. Au thème du combat singulier, propre à la culture de guerre grecque, s’ajoute celui de l’amour, puisqu’Achille s’est également épris de la reine.
La guerre dans l’
Iliade
On ignore dans quelle mesure la guerre de Troie porte les traces de conﬂ its réels, mais le récit témoigne au moins de l’existence d’une culture de la guerre durant la Haute Antiquité. Il est centré sur les combats sin-guliers héroïques des rois et des héros, alors que les foules de combattants meurent en anonymes. Deux hypothèses en apparence opposées peuvent ainsi être émises. La première est celle d’une fascina-tion du genre humain pour la guerre, fondée sur l’exaltation du courage individuel et collectif, mais également sur le côté pathétique de la guerre – Achille pleure ses morts, comme d’autres héros du récit. La seconde, au contraire, insiste sur la théâ-tralisation du conﬂ it autour de quelques combats de chefs, permettant l’économie des vies du plus grand nombre. Il est en effet possible que les socié-tés antiques aient pratiqué une limitation volontaire, morale et politique, de la guerre, aﬁ n d’en réduire le coût humain. Pour l’écrire simplement, l’objectif principal de la guerre n’aurait pas été l’anéantissement de l’ennemi, mais l’obtention d’un but de guerre – un territoire, un tribut, etc. – qui, lorsqu’il est atteint, entraîne immédiatement l’arrêt des combats et le retrait du peuple vaincu.
La postérité du récit
Les récits de la guerre de Troie, avec leurs dieux et leurs héros, ont nourri toute la culture grecque antique, mais égale-ment inﬂ uencé la vision de la guerre partagée par les hommes de l’Antiquité et au-delà. Le Macédonien Alexandre le Grand connaît par cœur de longs passages de l’
Iliade
et pense être un descendant d’Achille. Il fait d’ailleurs chercher son tombeau lors de sa conquête en Asie Mineure. Bien après lui, Jules César se dit descendant d’Énée, et donc de la déesse Vénus. Mais l’identiﬁ cation aux grandes ﬁ gures du récit légendaire ne signiﬁ e pas forcément que la culture de guerre des peuples anciens ait survécu.
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– 490– 495– 494– 493– 492– 491– 496– 497– 498– 499– 480– 479– 485– 484– 483– 482– 481– 486– 487– 488– 489
499 av. J.-C.
494 av. J.-C.
Darius écrase la révolte de l’Ionie
492 av. J.-C.
Conquête de la Macédoine par Darius
490 av. J.-C.
Victoireathénienneà Marathon
486 av. J.-C.
roi de Perse
480 av. J.-C.
479 av. J.-C.
>
TYPE DE CONFLIT :
conﬂ it entre la Perse et les cités grecques
>
DATES :
499-490 av. J.-C. (1
re
guerre) à 480-479 av. J.-C. (2
e
guerre)
>
BELLIGÉRANTS :
Athènes, Sparte et leurs cités alliées/Empire perse et ses alliés
>
LIEUX : 
Grèce, mer Égée et Asie Mineure
>
ISSUE DU CONFLIT :
victoire grecque, domination d’Athènes sur la Grèce
LES GUERRES MÉDIQUES
DE L’ANTIQUITÉ AU MOYEN ÂGE
Érétrie
MarathonThermopylesPlatéeSalamine
LampsacasPergameAbderaPellaLarissaAmbracieTebasCorintheÉlisOlympieMessèneSparteArgosSardisTegeaPhocéeChiosÉphèseNaxosMegaraAthènesMiletMylasHalicarnasseRhodesMytilèneAbydosSestos
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Victoire des GrecsVictoire des PersesL’empire perseConquête perse (-492)Alliés grecsExpédition de Datis etArtapherne (-498 à -490)Expédition deXerxès (-480 à -479)En guerre contre les PersesAlliées avec les PersesCités révoltées contre les Perses
Cités grecques
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Athènes, la Perse et la révolte de l’Ionie
En Ionie, le grand roi Darius I
er
de Perse domine les cités en s’appuyant sur le pouvoir des tyrans locaux, ou des satrapes
1
qui les contrôlent. Les Perses (que les Grecs appellent « Mèdes », les confondant avec un peuple voisin) ne représen-tent pas alors un danger pour Athènes. Mais en 499, Aristagoras, tyran de Milet, organise la révolte des cités d’Ionie. Il demande l’appui des cités grecques et Athènes envoie une vingtaine de navires. Cette intervention n’est pas décisive – les Athéniens repartent rapidement – et la révolte est écrasée, mais pour Darius, les cités grecques sont alors perçues comme un obs-tacle à sa domination de la mer Égée. Il décide de lancer une expédition pour les soumettre.
1. Dans l’Empire perse de Cyrus jusqu’à l’ère chrétienne : gouverneur de province qui disposait d’un pouvoir administratif et judiciaire très étendu et qui levait les impôts.
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DE L’ANTIQUITÉ AU MOYEN ÂGE
La bataille de Marathon
Le raid perse est conduit par Artaphernes, neveu de Darius, qui dirige l’armée, et Datis, amiral de la ﬂ otte. Forte de 20 000 combattants, l’ar-mée perse soumet les îles de l’Égée et débarque près de Marathon. Les 10 000 hoplites des phalanges athéniennes, positionnés sur une colline dominant la plaine, fondent sur les Perses et les contraignent à retourner sur leurs navires. Les Perses ne trouvent aucun nouveau lieu favorable pour débarquer, et après le ﬁ asco de Marathon, la ﬂ otte perse doit faire demi-tour.
La bataille de Salamine et la victoire grecque
En 480, Xerxès qui a succédé à Darius, tente à nouveau de soumettre les cités grecques. Plus de 600 trières perses et plusieurs dizaines de milliers de combattants s’emparent de la Macédoine, puis font route vers la Grèce. Les cités grecques sont à présent alliées face aux Perses. Aux Thermopyles, l’ar-mée grecque doit toutefois se replier et les 300 combattants spartiates du roi Léonidas I
er
se sacriﬁ ent pour permettre au gros des troupes de se réorganiser. Les Perses pillent Athènes, incendient l’Acropole, tandis que les Athéniens se réfugient dans l’île de Salamine. Cette fois, la confrontation aura lieu sur mer : la ﬂ otte perse est prise au piège dans une passe étroite par les trières athé-niennes et les vaisseaux perses se font étriller par les navires grecs. Le reste de la ﬂ otte se replie. L’année suivante, les Perses sont à nouveau défaits sur terre, à Platées. Au total, les guerres médiques auront contribué à afﬁ rmer un senti-ment patriotique à Athènes, si l’on en croit le dramaturge Eschyle (
Les Perses
). Elle renforce également la démocratie athénienne dans la mesure où la victoire est principalement celle des citoyens libres combattant comme hoplites ou comme rameurs dans les trières. Enﬁ n, la victoire contre les Perses conforte la puissance régionale d’Athènes.
Scène de combat entre un hoplite athénien et un Perse durant les guerres médiques, coupe du 
IV
e
siècle av. J.-C., Édimbourg, musée royal d’Écosse
Alors que la guerre était jusqu’alors réservée aux élites aristocratiques combattant à cheval, l’intégration de fantassins organisés en phalange représente pour certains historiens une forme de démocratisation de la guerre, dont les conséquences furent également politiques.
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– 430– 425– 420– 415– 410– 405
431 av. J.-C.
Début de la guerreentre Sparte et Athènes
430 av. J.-C.
Les Spartiates dévastent l’Attique
430-427 av. J.-C.
Épidémiede pesteà Athènes
421 av. J.-C.
Trêveentre Athènes et Sparte
404 av. J.-C.
405 av. J.-C.
La flotte de Lysandreécrase celle d’Athènes(bataille d’Agios Potamos) 
411 av. J.-C.
415 av. J.-C.
412 av. J.-C.
Traitéentre Sparte et la Perse
>
TYPE DE CONFLIT :
guerre civile
>
DATES :
431 av. J.-C. à 404 av. J.-C.
>
BELLIGÉRANTS :
Athènes et la ligue de Délos/ Sparte et la ligue du Péloponnèse
>
LIEUX : 
Péloponnèse, Grèce, Macédoine, Asie Mineure, Sicile
>
ISSUE DU CONFLIT :
victoire de Sparte, ﬁ n de la démocratie athénienne
LA GUERRE DU PÉLOPONNÈSE
DE L’ANTIQUITÉ AU MOYEN ÂGE
L’antagonisme de deux impérialismes
La seule source dont nous disposons est l’
Histoire de la guerre du Péloponnèse
rédigée par l’Athénien Thucydide. Ce n’est donc pas une source objective, puisque l’historien grec ne dissimule pas sa sympathie pour le régime démocratique athénien. Toutefois, son récit est précieux dans la mesure où il tranche avec ceux de la mythologie grecque : il n’y a pas de place pour les dieux ni les héros dans son 
Histoire
, Thucydide analyse les causes, raconte les batailles mais aussi les conséquences politiques et économiques du conﬂ it. En cela, il fait œuvre d’historien. Ainsi, sur les origines de la guerre, il distingue clairement les causes profondes de l’étincelle qui déclenche les hostilités. Le conﬂ it entre Athènes et sa rivale Sparte prend sa source dans l’antagonisme croissant entre deux cités dominant ce que l’on pourrait appeler un empire : Athènes, à la tête de la ligue de Délos et de quelques cités en Sicile ; Sparte, dominant la ligue du Péloponnèse. La méﬁ ance croissante entre les deux cités crée un contexte dans lequel la guerre semble inéluctable. Une attaque de Thèbes contre Platées, alliée d’Athènes, déclenche le conﬂ it.
Buste de Périclès par Crésilas, copie romaine d’un original de 430 av. J.-C. Rome, Musée du Vatican
Élu plusieurs fois stratège, Périclès (vers 495 av. J.-C.-429 av. J.-C.) dirige Athènes durant les deux premières années de la guerre contre Sparte. Il impose un blocus maritime autour du Péloponnèse qui s’avère déterminant sur le plan stratégique. Il meurt de la peste qui ravage Athènes en 429 av. J.-C.
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DE L’ANTIQUITÉ AU MOYEN ÂGE
Une guerre de trente ans
La guerre du Péloponnèse est un conﬂ it long, marqué par une succes-sion de phases au cours desquelles les Athéniens et les Spartiates poussent tour à tour leur avantage. Contrairement aux récits mytholo-giques, il s’agit d’une guerre de dévastation : ainsi, lors de l’offensive spartiate en 431, Périclès donne l’ordre aux Athéniens de se réfugier derrière les murs de la cité tandis que l’armée ennemie incendie les villages et pille les récoltes. Il faut dire que le rapport de force ne joue pas en faveur des Athéniens sur terre : Sparte dispose d’une infante-rie d’environ 40 000 hoplites, contre près de quatre fois moins pour la cité grecque. En revanche, Athènes bénéﬁ cie d’une supériorité navale (plus de 300 trières). Tout au long du conﬂ it, les deux cités tenteront de rattraper leurs handicaps respectifs, en engageant des merce-naires, ou, côté spartiate, en négociant une alliance avec la puissance navale perse. La guerre a également des conséquences économiques et démographiques graves, comme la peste qui décime le quart de la population d’Athènes entre 430 et 427.
Le déclin d’Athènes et des cités grecques
Au lendemain d’une trêve de six ans (421), les Athéniens reprennent l’offensive en Sicile. Après quelques succès, l’initiative athénienne entraîne sa défaite sur mer, tout d’abord, puis sur terre avec le siège et la prise d’Athènes, dont les murailles sont détruites par les spartiates. Pour Athènes, la guerre de Péloponnèse se solde par un déclin poli-tique – le régime démocratique s’effondre – et économique. Mais en vérité, toutes les cités grecques sortent affaiblies par ce long conﬂ it qui ouvre la voie à la domination macédonienne.
AbderaLarissaPheraiCorfouCumaeSelinusHimeraSegestaGelaÉlisLeontinaLocriMesinaCatanaSiracusaThasosStagiraThourioi
PéloponnèseMacédoineSicile
NeapolisOlympiePylosGythioCorintheThèbesNaupacteChalkisPlatées
SparteAthènes
ÉphèseMiletRhodesMytilèneAbydosAgios Potamos
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Victoires athéniennesVictoires spartiates
Batailles
Ligue athénienneFédération spartiate
Territoire
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– 4
e
siècle
– 3
e
siècle
– 2
e
siècle2
e
siècle3
e
siècle
– 1
er
siècle1
er
siècle
– 350– 300– 250– 200– 150– 100– 50050100150200250300
Début III
e
siècle-milieu III
e
siècle av. J.-C. 
Conquête de la péninsule italique
I
er
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